D'IBN-BATOUTAH. 5] |

G gy NS Baadiy 13 yikn ;W00 Qe yuic Il Y 6,
Kl Caiee Iyl 5Ky ,Laf ""'-’U;.a Byal ygiilly opasm oLl
Iy o= Copitny ¥ 851 copasnly 8K & By (o Bl
0% @y ki Bsle de a5TRE o gewd) e sy
s K8\ B By HLE) ) 3iSl kos\l) & amslon oo &
L nde ity Bipalan & gl & s U s de 3ouse
F sy sydiee Gl By Bk PosT agpaas Xyydll o
b L 00w damydl daog endl XS xal Bowoe Byhe

HISTOIRE DE L’EMIR D'ALABOUR ET DE SON MARTYRE.

g [’émir d’Alabotr était Bedr, I’Abyssin, un des esclaves
2 du sultan de I'Inde. C’était un de ces héros dont la bra-
. voure a passé en proverbe. Il ne cessait de faire tout seul
a  des courses contre les infideles, de tuer et de prendre des

s captifs, de sorte que sa réputation se répandit au loin,
e quil devint célebre et que les Hindous le craignirent. I
s  ctait de haute taille et fort gros, et mangeait une brebis
y lout entiére en une seule fois. On m’a raconté qu'il avalait

ﬂ! environ un rithl et demi de beurre fondu apres son repas,
selon la coutume observée par les Abyssins dans leur pays

" natal. Il avait un fils qui approchait de lui en bravoure.

;"FB Il arriva un certain jour que Bedr fondit, avec un déta-
f chement de ses esclaves, sur un village appartenant A des
1 Hindous, et que son cheval tomba avec lui dans une fosse.
i

! Les villageois se rassemblérent autour de lui, et 'un d’eux
i le frappa avec une gattirah. On nomme ainsi un fer sem-
¢ blabie & un soc de charrue; (i1 a une extrémité creuse ) dans
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